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Nous saluons cette année un membre émérite du corps professoral 
du Collège Vanier et un pionnier du programme d’enseignement 

de l’inhalothérapie tel qu’il est aujourd’hui au Québec.
Louis Phillip Belle Isle, diplômé de la cohorte 1972 du Collège de 

Rosemont, a d’abord débuté sa carrière — et peu de gens le savent! — en 
tant que préposé en inhalothérapie à l’Hôpital St-Mary’s pendant six 
ans. Son diplôme en poche, rapidement, il embrasse la carrière 
d’enseignant pour laquelle il reçoit aujourd’hui cet hommage. En 1976, 
alors détenteur d’un certificat en enseignement de l’Université McGill 
(qu’il complétera plus tard par une maîtrise à l’Université de Sherbrooke),  
il devient coordonnateur provincial pour le ministère de l’Éducation du 
Québec et participe à la conception du programme de formation initiale 
et du devis ministériel de 1993. À la même époque, et jusqu’en 2006, il 
occupe également le poste de coordonnateur du programme 
d’inhalothérapie du Collège Vanier. C’est d’ailleurs, à titre d’enseignant 
et en reconnaissance de son dévouement pour ses étudiants que lui sera 
décerné, en 2006, le prix Hermann Binder.

Dès l’aube de sa carrière, il s’intéresse à l’environnement global dans 
lequel évolue notre profession, et auquel il a collaboré tant par son ensei-
gnement que par le développement de pratiques avancées. Louis Phillip 
a contribué activement à l’évolution de l’inhalothérapie au Québec et 
ailleurs au pays, notamment par son implication dans l’élaboration du 
profil national des compétences. Son engagement s’est transporté à 
l’échelle internationale quand, en 2005, il devient directeur de projet 
pour le programme international d’inhalothérapie en Arabie Saoudite. 

Visionnaire, avec une implication personnelle hors du commun, Louis 
Phillip participe ainsi à l’avancement et au rayonnement de la profession. 
Membre de longue date de la Société canadienne des thérapeutes 
respiratoires, il est aussi, depuis 1974, membre de l’American Association 
for Respiratory Care. De 1998 à 2009, il préside le comité provincial 
responsable de l’Épreuve synthèse, et, depuis 2011, il occupe un poste 
d’administrateur au conseil d’administration du Conseil canadien des 
soins respiratoires inc. L’importance des liens tissés par Louis Phillip 
au fil de ses diverses fonctions et de son engagement national soutenu 
a favorisé un meilleur dialogue, des relations plus harmonieuses et de 
réelles opportunités avec nos vis-à-vis canadiens. Ainsi, l’Ordre 
professionnel des inhalothérapeutes du Québec est l’un des membres 
fondateurs de l’Alliance nationale des organismes de réglementation 
en thérapie respiratoire.  

D’enseignant à consultant, Louis Phillip a récemment développé 
pour trois collèges de nouveaux programmes d’enseignement pour les 
inhalothérapeutes fournissant ainsi une voie de rétablissement à la 
pénurie de professionnels. Enfin, il a aussi participé à la validation 
d’importants outils pour certains comités de l’Ordre. 

Cher Louis Phillip, nous saluons ton engagement, ta curiosité et 
ta rigueur. Reçois nos sincères félicitations pour ce parcours sans 
fautes couronné à juste titre par la reconnaissance professionnelle 
ultime que représente le prix Mérite du CIQ. Bonne continuation dans 
tes projets !                                                                                                                           
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  ACTUALITÉS

Dire merci Saying thank you

Dire merci, c’est facile. Par contre, vouloir reconnaître la contribution des 

collègues et amis qui ont joué un rôle important lors d’une carrière profession-

nelle, toujours en parcours, c’est toute autre chose.

En premier lieu, je souhaite remercier l’Ordre professionnel des inhalothérapeutes 

du Québec ainsi que les membres de la direction et du Conseil d’administration pour 

cet honneur. Ce fut une énorme surprise et une reconnaissance au-delà du mérite. Je 

m’en voudrais de ne pas saluer celui qui m’a initié à l’inhalothérapie, monsieur Maurice 

Roy, père fondateur et premier chef inhalothérapeute à l’Hôpital St-Mary’s de Montréal. 

Dans un deuxième temps, il m’aurait été impossible de contribuer au fil des ans à 

l’évolution de la formation en inhalothérapie sans l’appui inconditionnel des enseignants 

du Collège Vanier et des quatre autres collèges originaires. Plus récemment, je remercie 

la direction du Collège Ellis, pour la confiance accordée à titre d’artisan du programme 

d’inhalothérapie de cet établissement. Enfin, et plus important encore, je souligne 

l’apport et l’implication des inhalothérapeutes en provenance du Collège Vanier qui 

œuvrent aujourd’hui au chevet des patients — sans oublier ceux qui travaillent dans 

un champ d’activité connexe —, lesquels font constamment évoluer la profession. Je 

vous remercie tous et c’est en votre nom que j’accepte humblement cette reconnais-

sance. Vive l’inhalothérapie ! Louis Phillip Belle Isle

Saying thank you is relatively easy. However, wishing to acknowledge the contribu-

tion of colleagues and friends who have played a significant role in a career still 

full of life is challenging in many ways.

Firstly, I would like to thank l’Ordre professionnel des inhalothérapeutes du Québec, 

the management and the Board of Directors for this honour. It was a huge surprise and 

recognition beyond merit. As well, I acknowledge the one who introduced me to the 

profession of respiratory care, Maurice Roy, a founding father and first chief respiratory 

therapist at St.-Mary’s Hospital in Montreal. Secondly, it would have been impossible 

to contribute over time to the evolution and changes in respiratory therapy education 

without the unconditional support of teachers at Vanier College and those from the 

other four original colleges. More recently, I thank the management of Collège Ellis, for 

the trust as founder of their respiratory care program. Finally, and most importantly, 

I emphasize the contribution and involvement of respiratory therapists from Vanier 

College who are now working at the bedside — not to forget those who work in the 

profession’s complementary activities — for they are constantly advancing the 

profession. Thank you all and it is in your name that I humbly accept this recognition. 

Long live the profession ! Louis Phillip Belle Isle


